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Le dimanche 26 octobre 1986, le musée des Marches
Folkloriques de l’Entre-Sambre-et-Meuse ouvrait ses
portes à Gerpinnes. En vingt ans, que de chemin par-
couru ! Si au début de sa création la gestion du musée
ne fut pas toujours facile, c’est grâce à quelques
dévoués bénévoles que nous pouvons aujourd’hui
disposer d’un outil performant permettant la promo-
tion de toutes nosMarches folkloriques. En effet, celui-
ci réunit les témoignages de l’existence lointaine de
notre folklore, mais aussi les preuves de son dynamis-
me actuel au sein des nombreux villages et bourgs qui
possèdent une Compagnie de Marcheurs.
Le conseil d’administration a voulumarquer l’événement
en organisant plusieursmanifestations et parmi celles-ci
l’organisation d’une exposition. L’idée de réaliser
les aquarelles d’églises des paroisses où l’on marche
devait à l’origine servir à la confection du nouveau
drapeau de l’Association. Il eut été regrettable de ne pas
présenter au public les œuvres originales réalisées par
les élèves de la section artistique de l’Athénée de
Florennes, sous la direction de leur professeur Madame
Ketsman car celles-ci sont d’une qualité remarquable.

Un autremoment fort de ce 20e anniversaire aura été sans
conteste le défilé du 14 octobre avec la participation
massive de toutes nos sociétés affiliées regroupant 82
drapeaux et 540 participants, démontrant ainsi toute
la vitalité de notre mouvement. Enfin, un magnifique
concert de clôture dans une église Saint-Michel archi-
comble, en compagnie des sociétés de musique de
Acoz, Berzée, Gerpinnes, et Hanzinne.
A celles et ceux qui nous ont aidés de quelque manière
que ce soit dans l’accomplissement de ce projet,
j’adresse ici mon plus sincère merci !

Pour ce qui est du thème de ce numéro, il nous parle de
notre avenir à travers les sociétés de jeunes Marcheurs et
la place des enfants dans nos rangs.
Pour terminer, je veux vous présenter ainsi qu’à vos
familles mes meilleurs vœux de santé, de bonheur et
de paix pour 2007. �
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Editorial
par Michel PIÉRARD, Président
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Les enfants ont toujours tenu une
place importante dans nos Marches.
Historiquement, nous les trouvons
sous le drapeau de la Jeunesse ; ils sont
officiers, et comme leurs aînés, ils "cas-
sent le verre" ; ainsi ils prennent pro-
gressivement conscience de leurs
futurs rôles et de l’importance de la
parole donnée, surtout en l’absence de
tout écrit contraignant. Mais depuis
plus de trente ans, de véritables pelo-
tons de jeunes se forment et prennent
une ampleur telle, qu’il est parfois
nécessaire de les transformer en
Compagnies autonomes. On peut voir
nos enfants défiler fièrement derrière
leur batterie, avec ou sans fanfare,
commandés par des officiers devenus
ados, et encadrés par des adultes béné-
voles dont la tâche est lourde, souvent
ingrate, mais si précieuse. La relève se
forme dans le meilleur des moules. Ce
fut, et c’est toujours particulièrement
vrai à Gerpinnes, Biesme, Florennes,
Cerfontaine, Walcourt, Fraire, Loverval,
Châtelet, Châtelineau, Presles, Thy-le-
Château, Beignée, Ham-sur-Heure…

J’ai participé à plusieurs anniversaires
de jeunes Compagnies, et un fait m’a
beaucoup marqué : là où le personnel
enseignant s’est investi, là est la relè-
ve. "Merci à vous, Mesdames les institu-
trices, Messieurs les instituteurs" ont crié
des centaines d’élèves.
"Merci de nous avoir fait aimer notre villa-
ge, respecter notre ville, et de nous avoir
fait découvrir la beauté et la richesse
de notre folklore".
Un éducateur à la retraite, ému, m’ex-
plique : "J’ai fait mon travail tout simple-
ment, dans l’intérêt des gosses. C’est fou ce
que les Marches vous offrent comme outils
pédagogiques.

Marcher, pour le bambin, c’est le rêve qui
devient réalité. On va jouer au soldat,
pas à la guerre. Ses jouets s’animent ;
il entend son tambour, son clairon, prête
son cheval au major, rejoint les rangs, et
trotte mieux qu’au cours de gymnastique.
Ensuite, l’enfant va comprendre la nécessi-
té de règles à respecter et il acceptera une
discipline de groupe ; c’est une remarqua-
ble initiation au monde des grands, repré-
senté par les adultes bénévoles qui enca-
drent la Compagnie. Je dois aussi vous
parler de l’uniforme. Quelle fascination !
Je ne suis plus moi et on dit que l’habit ne
fait pas le moine…".
Cette dernière phrase me rappelle
"les confidences d’une vieille cantinière à
son nouveau curé" que l’abbé Max Vilain
recueillait à Ham-sur-Heure.
"Et on dit que l’habit ne fait pas le moine.
Je vous dis que nos hommes, et nos enfants,
sont complètement changés. Mon gamin,
qui faisait enrager tous les maîtres d’école,

Esther Paquet âgée de 3 ans 1/2, a participé à la Marche
Saint-Martin de Biesme les 28 et 29 août 2004, accompagnée
de son frère Florent 8 ans (7e participation) et de son papa.

La relève
par Michel RANWEZ
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et qui était un fameux diable à la maison,
mon gamin qui n’avait peur de personne
devenait soudain, avec son beau costume, un
militaire accompli, sérieux et regardant avec
fureur les autres jeunes qui osaient sourire
dans les rangs. Il avait tout à coup le sens
de l’honneur et il l’a toujours gardé "(*).

Le jeune sera naturellement marqué
par ses maîtres, mais l’éducation n’est
pas qu’une affaire d’école. Il y a aussi
et surtout la famille : "faire comme papa"
et ensuite "être comme papa" sont deux
idéaux que l’enfant poursuit. Alors,
papa est-il Marcheur ? Et dans la
Marche, comment se comporte-t-il ?
Est-il l’exemple à suivre ? L’enfant doit
pouvoir affirmer, à la manière de Victor
Hugo : "mon père, ce héros, en sapeur ou
tireur, en soldat ou officier, est celui que je
veux devenir". Oudevra-t-il tourner la tête
pour cacher sa déception ?

Un second fait m’a également frappé ;
c’est l’attention que les anciens portent

à la formation de la relève, et leur bon-
heur de constater qu’elle est prête.
Lors de la réalisation de "Portrait d’un
Aîné", que ce soit Philippe Maudoux à
Morialmé, ou Alfred Mengeot à
Gerpinnes, ou Lucien Sainthuile à
Châtelet, tous se disaient rassurés dans
l’immédiat mais qu’il suffirait d’un
relâchement de quelques années pour
compromettre l’avenir.
Et Lucien se montrait particulièrement
fier quand il énumérait toutes les
actions que l’Association avait organi-
sées au profit des jeunes :
- en 1963, 1968 et 1974, concours de
rédactions et de dessins dans toutes
les écoles primaires des localités où
l’on marche ;
- en 1982, il est décidé que le Trophée
des Marches sera attribué à une jeune
Compagnie et Biesme l’emporte ;
- les jeunes tambours et fifres se voient
offrir leur premier képi.

Marche Sainte-Rolende de Gougnies
Pentecôte 2005 - La famille Moreau : un bel exemple où la relève est assurée.

�
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Ets Simons-Tenret
Rue E. Jacques 1

B-6280 GERPINNES
Tél. et fax 071 501 372

Magasin ouvert de 9 à 12h et de 13 à 18h30
Le samedi jusqu’à 15h30 - Fermé le dimanche

LOCATION
DE

COSTUMES
MILITAIRES

Ets Simons-Tenret

J’aimerais savoir comment les jeunes
perçoivent nos Marches aujourd’hui ?
Redonnons-leur la parole ! Imaginons,
créons de nouvelles manifestations qui
pourraient allumer le feu sacré chez
nos enfants ! Car Montaigne le décla-
rait déjà au 16e siècle, dans ses Essais :
"les jeunes ne sont pas des vases que l’on
remplit, mais des feux que l’on allume".
Bravo au GALpour sa dernière réalisa-
tion : "Des Marches en papier déchiré",
qui a fait l’objet d’une exposition itiné-

De plus en plus dans nos Marches, on
aperçoit dans les rangs de trop jeunes
enfants et même des bébés.
Des petit(e)s sachant à peine marcher
vêtu(e)s d’un uniforme sont enrôlé(e)s
de force à quelques pas de la rentrée.
Ces très jeunes Marcheurs sont la cible
des photographes de presse, font
"la une" de nos quotidiens et font la
fierté de leurs parents.

Les dérives s’installent. Les bébés, deux
cents mètres avant la rentrée, sont

rante mettant les enfants en valeur.
Bravo aux responsables de notre
Musée des Marches, d’avoir donné
une dimension culturelle aux festivi-
tés du 20e anniversaire en sollicitant de
très jeunes et futurs artistes de chez
nous. L’exposition "Les églises à l’église"
va parcourir l’Entre-Sambre-et-Meuse.
A voir absolument ! �

(*) cfr bulletin n°163 de mars 2002.

transportés dans les bras de leur père
Marcheur ou dans ceux de leur
maman devenue subitement une
pseudo-cantinière, pour l’occasion.
D’autres sont véhiculés en poussette.
Certaines sociétés organisent ces pra-
tiques en formant un peloton de "can-
tinières-poussettes". Ailleurs, des dames
enceintes revêtent un costume de
vivandière...
Nul doute que le futur bébé, dans
ce cas précis, recevra très vite sa pre-
mière médaille d’ancienneté !

�

Les bébés Marcheurs
par René GHEYS (*)
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Pantalons et gants blancs • Plumets • Képis • Bérets
Costumes complets pour tous les Marcheurs (sur commande)
Jupes et tissus pour cantinières • Imperméables transparents

Galons • Dentelles • Flambeaux... • Verres en étain (2 cl) pour cantinières
FUSILS ET TROMBLONS POUR ENFANTS

Sur les Marchés 188 • 5621 HANZINNE • Tél./fax 071 503 973 • auxmascarades@yahoo.fr
— Ouvert de 14 à 18h30 le samedi de 10 à 15h • Fermé le mardi et dimanche —

Aux MascaradesAux Mascarades
Pantalons blancs pour Marcheurs
Polyester 1er choix - Enfants et adultes 20€

Les intervenants du forum (*) pensent
qu’un enfant peut incorporer les rangs
d’une société quand :
- physiquement, il sait marcher seul et
suivre la Compagnie ;
- il manifeste lui-même l’envie de mar-
cher et est conscient de ce qu’il fait ;
si on le force, on risque très fort de le
dégoûter à tout jamais ;
- il comprend que revêtir un uniforme,
ce n’est pas se déguiser.

La place traditionnelle des enfants,
dans nos "Vieilles Marches", c’est en
"petits officiers sous le drapeau".
Une très bonne idée : des sociétés
préparent l’avenir en formant une
"Jeune Compagnie" bien encadrée par
des adultes.

D’autre part, des bambins de deux,
trois ans sont-ils conscients des dan-
gers encourus lors des salves ? Des
adultes ne le sont même pas... Les jeu-
nes sont imprévisibles et n’ont pas
nécessairement la faculté d’éviter un
danger inattendu, un tireur impru-
dent, un cavalier inexpérimenté.

Pour terminer, voici un extrait du
courriel que m’envoyait Johan Viroux
(tambourî) le 10 novembre 2006 :

"... Un problème : la pléthore de petits
Marcheurs officiers dans certaines Jeunes
Compagnies par rapport aux autres petits
Marcheurs en soldat. On dirait que cer-
tains parents voudraient reproduire un cli-
vage social contre lequel ils seraient les
premiers à lutter dans la vie courante! ...
Parmi les tambourîs, la relève est apparue
tout au début des années 1970. Il était
temps. Un très bon souvenir : la Jeune
Compagnie de Châtelet où j'ai commencé
à tambourer en 1971. Encadrement parfait
de la part d'adultes compétents (la famille
Bal, ...). C’est le meilleur exemple à ma
connaissance pour se lancer dans les
Marches en paradant devant les grands:
stress assuré mais fierté incommensurable..."

Ceci dit, vive les enfants dans nos
rangs, c’est le blé qui pousse, c’est
la relève de nos Marches mais...
respectons nos traditions ! �

(*) Sources :
Forum du site Internet de l’A.M.F.E.S.M,
débat lancé par Johan Viroux le 24 août 2006, sous le
titre "Marcheur à ... trois mois, est-ce acceptable ?".
Intervenants : Bertrand Thibaut, Frédéric Pierret, Erik
Vandeloise, Xavier Lefèvre, Benoît Mehaignoul
et moi-même.







J’ai cultivé longtemps le goût du
clinquant, de l’uniforme et de la disci-
pline militaire.
Aussi loin que ma mémoire remonte
dans le passé, dès qu’il m’a été permis
de discerner les positions sociales,
j’avais décidé que je serais général.
J’en possédais déjà le principal attribut :
le képi, largement brodé d’or. J’y ajou-
tais un sabre, un fusil, un clairon, un
tambour, constituant ainsi une synthè-
se régimentaire.
Affublé de telle sorte, je participais aux
allées et venues des bataillons et com-
pagnies qui sillonnaient notre rue.
Ma grande joie était d’accompagner
le régiment, lorsqu’il descendait en
musique, précédé du tambour-major à
grosse moustache, qui faisait virevolter
sa canne à pommeau d’argent.
Je me plaçais au côté du colonel, lequel
du haut de sa monture, me prodiguait
ses sourires. J’assistais à la remise du
drapeau, participant à la cérémonie
par un salut impeccable : main ouver-
te au képi, petit doigt de la main gau-
che à la couture…de la culotte.
Quand le régiment partait en manœu-
vres ou qu’il se rendait à une revue

et bien que dans ce dernier cas,
les musiciens et les officiers aient sorti
leurs plumets blancs et les soldats
leurs shakos à pompon rouge, on ne
m’yvoyaitpas.Lacauseenétait, qu’ences
circonstances, les gendarmes à cheval,
coiffés du bonnet à poil, ouvraient
et fermaient la marche.
Dès que je les apercevais, je rentrais
précipitamment, marquant ainsi ma
réprobation…et ma terreur, envers ces
terribles cavaliers, dont on me mena-
çait quand j’avais désobéi.
Une fois, pris par le charme de la
musique, je me laissai entraîner et
marchai, en tête des troupes jusqu’au
champ des manœuvres, où je fus
choyé, nourri et désaltéré par la canti-
nière, puis je revins, en musique, pour
recevoir une fessée bien méritée.
Combien de fois, plus tard, j’ai ainsi
accompagné la musique du 14e, empoi-
gné par la marche d’Aïda ou "Viens
Poupoule".
Je n’ai jamais été général. Ainsi passent
les rêves ! �

(*) Gens et choses du passé, au pays
de Meuse. Editions "Rapid-Press" -
Liège.

Rêves d’enfant...ou...quand la troupe passe
par Léon-Maurice LINZE (*)
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Toutes les plus grandes marques d’accessoires

UN PROFESSIONNEL POUR VOS LOISIRS
Route de Couvin 9 - N.5 • www.princecaravaning.be • info@princecaravaning.be
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Benoit Thiry, officier porte-drapeau de la Marche N.-D. de Lumière de Virelles,
a épousé Bénédicte Piérard, cantinière des Sapeurs, le 23 septembre 2006 à Ham-sur-Heure.

Benoît Massez, fifre de la Compagnie Royale «Les Patriotes» de la Marche Saint-Pierre de Morialmé
a épousé Aurélie Grimard le 19 août 2006.



Le 5 août 2006, mariage de Edmond Lesire, sergent dans le 1er régiment des Chasseurs à Pied de la Garde Impériale
de la Marche Saint-Roch de Châtelet et de Françoise Berger, ancienne cantinière de la Marche de Chamborgneau.
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Le 5 août 2006, Marc Halloy a épousé Marie-Noëlle Herman en présence de nombreux amis tombours et fifres.
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Diplômé de l’Ecole d’Armurerie de Liège

armurerie
benoît calet

Ouvert du mardi au samedi de 15h à 18h30.

Rue St-Donat 28 • Zoning Industriel • B-5640 METTET
Tél. 071 77 06 29 • Fax 071 77 02 92
E-mail : abcalet@skynet.be

Vente
de poudre,
amorces,
fusils,

tromblons
et

pistolets
Compagnies :
commandez
vos poudres

Mariage de Sarah Mingneau, cantinière de la Saperie de la Marche Saint-Roch de Sart-Eustache et de Gérard Dalne,
zouave de la même Compagnie. Ils se sont dit «oui» le 22 juillet 2006.

� Abonnement «Le Marcheur» 2007

Pour renouveler votre abonnement :

• 88€ au délégué de votre Compagnie ou
• 88€ sur le compte de l’AMFESM : 000-0384902-06

88€
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Rue des Bruyères 42 • B-5640 BIESME
Tél. et fax 071 728 510

Charpentes traditionnelles et fermettes préfabriquées
Tous recouvrements ardoises ou tuiles avec isolation tous types
Neuf ou restauration • Plates-formes • Petites maçonneries
Agréée à la prime pour rénovation • Service dépannage • Devis gratuit

E N T R E P R I S E  D E  T O I T U R E S  •  Z I N G U E R I E S  &  C H A R P E N T E S
MOURIALME R. s.a.

Depuis
1976

Mariage de Vincent Liégeois, voltigeur de la Marche Saints-Pierre-et-Paul de Thy-le-Château, 
avec Frédérique Chavet, à Macon le 16 septembre 2006.

� Adresses utiles

Musée des Marches
Site internet : www.museedesmarches.be

Association des Marches Folkloriques de l’Entre-Sambre-et-Meuse
Site internet : www.amfesm.be
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Le 12 août 2006, Michaël Yernaux, zouave de la Compagnie Sainte-Rolende de Joncret,
a épousé Dominique Dechamps.

Mariage de Roland Delatte, tambour-major de la Marche Sainte-Rolende de Gerpinnes-Centre,
et de Christine Lepied, le 25 octobre 2006.



Le 20e anniversaire du Musée 
le 14 octobre 2006



Le 20e anniversaire du Musée 
le 14 octobre 2006
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Léon VAN HAUWE
Porte-drapeau des Gendarmes 
de la Marche Saint-Roch de Châtelet,
gendarme dans plusieurs Compagnies
de l’Entre-Sambre-et-Meuse
décédé le 16 juin 2006 à l’âge de 63 ans

José RAMACK
Ancien officier de la Marche Saint-Laurent 
d’Yves-Gomezée ; vice-président, fondateur de la
Marche Saint-Servais de Dourbes, capitaine de la dernière
guérite de la Marche Saint-Servais de Dourbes
décédé le 10 août 2006 à l’âge de 59 ans

Georges GOSSET
Colonel de la Compagnie Royale

Saint-Feuillen de Haut-Vent
décédé le 9 juillet 2006 à l’âge de 81 ans

16

André JACQUES
Ancien musicien, grenadier et sapeur de la Marche

Saint-Oger d’Hanzinne
décédé le 21 juillet 2006 à l’âge de 72 ans

Rectificatif
Une erreur s’est glissée  dans la sélection de la photo 
de M. VAN HAUWE dans le bulletin 181 de septembre 2006



Joël VERVY
Caporal-sapeur de la Marche Saint-Roch 
et Saint-Frégo de Lausprelle
décédé le 2 septembre 2006 à l’âge de 51 ans

Alain YERNAUX
1er sergent des Dragons de la Garde de l’Impératrice
de la Marche Notre-Dame de Rome de Châtelineau
décédé le 30 mars 2006 à l’âge de 47 ans

Christian DEMARTEAU
Soldat de la Marche Royale Saint-Pierre 

de Villers-deux-Eglises
décédé le 28 septembre 2005 à l’âge de 54 ans

Marcel DUBOIS
Officier payeur de la Marche 
Saint-Barthélemy de Bambois

décédé le 4 décembre 2004 à l’âge de 72 ans

17
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Daniel CUSTINNE
Sapeur de la Marche Saint-Fiacre de Tarcienne,
ancien sapeur des Marches Sainte-Rolende 
d’Acoz et des Flaches
décédé le 7 octobre 2006 à l’âge de 58 ans

Jean-Marie WARNIER
Ancien membre du comité exécutif de l’AMFESM,
ancien tambour-major et grenadier de la Marche 

Saint-Fiacre de Tarcienne, 
ancien sapeur de la Marche Sainte-Rolende d’Acoz

décédé le 15 novembre 2006 à l’âge de 65 ans

Julien GOVAERTS
Gendarme de la Compagnie Royale «Les Petits
Marcheurs» de Florennes, décédé accidentellement 
le 5 juillet 2006 à l’âge de 7 ans

Didier BASTIEN
Porte-drapeau des Zouaves 

de la Compagnie Royale «Les Patriotes» 
de la Marche Saint-Pierre de Morialmé

décédé le 28 septembre 2005 à l’âge de 42 ans
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POMPES FUNEBRES

DONATI SPRL
Téléphone 071 501 606

TOUTES FORMALITES  •  INCINERATION

2 FUNÉRARIUMS
Salons mortuaires à la disposition des familles

Rue de Villers 47 • B-6010 COUILLET
Avenue Albert 1er 25 • B-6280 GERPINNES

Rue des Français 149
B-6200 CHATELET
Tél. et fax 071 387 197

après 17 heures

Location
Vente

Réparations
Tromblons

et
fusils

de Marche

Location
Vente

Réparations
Tromblons

et
fusils

de Marche

André
Dal Cero 
André

Dal Cero 

Les festivités de la Marche Saint-Louis
se déroulent du 26 au 29 août. 
Le samedi 26, une réception est offerte
par M. l’Echevin B. VAN DYCK. 

Le dimanche 27, après la cérémonie 
du dépôt de fleurs au cimetière devant
les monuments «Au Mineur» et
«Combattants 1914-1918 et 1940-1945»,
la Compagnie assiste à la messe en 
la chapelle du Calvaire au Sart-Saint-
Nicolas et à la procession Saint-Louis.
Le lundi 28, après la messe militaire célé-
brée par Monsieur le curé LE NGOC
AN, le Président F. Laitem épingle 

la médaille de la Marche Saint-Louis 2006,
pour trois années de participation à  :
Madison BERGEN, Miguel FENSIE,
Mélina COMAN, Fabrice BOURET,
Pascal BOURET, Laurent SENY.
L’après-midi, les Marcheurs se rendent
à la résidence «Les Bruyères» et à la
résidence «Sart-Saint-Nicolas» pour
un divertissement aux pensionnaires.
Le mardi 29, les Marcheurs tirent une
salve au domicile des officiers.
Les festivités se terminent vers 21h30,
par le Grand Feu allumé par M.
l’Echevin B . VAN DYCK et  plusieurs
membres d’honneur.   �

Les médaillés 2006 
de la Saint-Louis à Marcinelle
par Jean GODEAU
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Le 3 juin 2006, Joël Martin, soldat des Grenadiers du 1er Empire, 
a épousé Angélique Massin, vivandière de la Marche Saint-Servais de Dourbes.

Le 19 août 2006, Dominique Meurant, sergent-sapeur à Dourbes, Cerfontaine et Soumoy,
a épousé Delphine Ernoux, cantinière des sapeurs à Soumoy.
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Le 2 septembre 2006, mariage de Christelle Werebrouck, aide-cantinière, et de Joris Dupuis, 
Mousquetaire de la Marche Saint-Laurent de Sart-Saint-Laurent.

� Note de la rédaction
Si vous désirez nous transmettre des documents pour la revue, nous insistons
pour recevoir des photos de bonne qualité.
Soit, une photo papier (système développement traditionnel), soit sur support
informatique (photo numérique, minimum 3 millions de pixels).
Vous pouvez faire parvenir votre CD directement chez notre imprimeur ou lui
envoyer par email : imp. guillaume@skynet.be
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Plus d'un siècle
au service des Marcheurs

MAISONLECLERCQ
Rue des Ecoles 14 • B-5651 TARCIENNE
Tél. 071 213 824 • Fax 071 218 197

COSTUMES
MILITAIRES

Le samedi 21 octobre dernier, la salle
du centre sportif de Florennes accueillait
plus de 250 invités au  banquet de
notre association pour le dernier ren-
dez-vous de l’année.
Lors de l’allocution de bienvenue,
le président Michel Piérard et le vice-
président Marcel Lechat, entourés des 

membres du comité exécutif, avaient 
le grand plaisir de remettre le certifi-
cat à de jeunes tambours et fifres qui
ont passé avec succès, les tests organi-
sés au musée des Marches pour l’ob-
tention du képi offert par l’AMFESM.
Bravo à ces novices et bienvenue dans
notre grande famille.

Les jeunes tambours et fifres lors de la remise de leur certificat.

Le banquet et la remise du trophée 2006
par Alain GUILLAUME
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CHAUFFAGE
ET SANITAIRE
• Installation
• Entretien
• Dépannage

Reconnu par le Ministère de la Région Wallonne

Rue de Dinant 41
B-6280 GOUGNIES (Gerpinnes)
Tél. 071 502 438

André
LOOZE
André
LOOZE

Cette cérémonie à peine terminée, 
la batterie de la Marche Saint-Roch 
de Sart-Eustache accompagnait son
corps d’office, venu en grand nombre
remettre à la Compagnie lauréate 
le trophée des Marches pour cette
année 2006. Et ce sont des proches voi-
sins qui étaient là, bien fiers, pour rece-
voir la belle récompense : la Marche
Saint-Laurent de Sart-Saint-Laurent.
Après les discours de circonstance 
et un dernier "tour des tables", le ban-
quet proprement dit plongeait tous les
participants dans une ambiance ami-
cale et chaleureuse et se termina aux
petites heures. �

Le corps d’office de la Marche Saint-Roch de Sart-Eustache vient remettre le trophée 2005.

La remise du trophée 2006 à la Marche Saint-Laurent
de Sart-Saint-Laurent.
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Gozée organisait chaque année une
Compagnie militaire pour participer 
à la traditionnelle Marche qui escortait
la procession religieuse de la Saint-Roch
à Ham-sur-Heure.
Dans les vingt dernières années du 
19e siècle, le comité était présidé par
Emile Rary, tenancier de l’estaminet 
de la Barrière.
La procession Saint-Roch qui, de nos
jours, se fait encore le dimanche 
suivant la fête religieuse du 15 août
(Assomption) (39), était le prélude 
de nos festivités communales de 
la dernière semaine d’août. 
La Compagnie locale figurait avec
honneur dans la Marche militaire
d’Ham-sur-Heure; elle était formée de
volontaires de toutes conditions et de
tous âges, qui s’équipaient à leurs frais 
et endossaient les défroques des sol-
dats de l’Empire. Elle était composée
de plusieurs groupes homogènes,
répartis dans l’ordre suivant : l’avant-
garde à cheval, en uniforme de mame-
luks, turban et veste bleus, était suivie
des sapeurs, du tambour-major et des
tapins, du major, de la bannière 
de saint Roch, de la Fanfare gozéenne,
du drapeau de la Jeunesse encadré par
deux officiers des chasseurs et d’un
groupe assez important de zouaves,
qui fermaient la Marche et jouissaient
d’une grande faveur. Les fonctions
d’officiers étaient, ordinairement, exer-
cées par d’anciens soldats (40). 
Le major montait un cheval fringant 
et bien caparaçonné (41), choisi parmi
les chevaux de la localité. Il avait à ses
côtés l’adjudant qui commandait 
les mouvements et était aidé, pour les
mesures de police, par deux gendarmes

d’occasion, relégués au dernier rang de
la Compagnie. Celle-ci, certaines
années, était forte de plus de cent unités.

Le dimanche qui précédait la proces-
sion d’Ham-sur-Heure, les Marcheurs
en uniforme et armes défilaient dans
le village de Gozée pour s’exercer,
mais un peu aussi pour se montrer.
C’était une sortie d’essai nécessaire pour
habituer les nouveaux aux commande-
ments militaires et aux mouvements
d’ensemble; en outre, elle stimulait bien
souvent les indécis qui, au dernier
moment, se hâtaient de s’enrôler.

Sauf pour les zouaves, le pantalon
blanc était de rigueur. Le 15 août, à
Gozée, les Marcheurs assistaient en
tenue à la grand-messe paroissiale et
rehaussaient la pompe de la procession
de l’Assomption. Le dimanche suivant,
ils se rendaient à Ham-sur-Heure après
avoir assisté à Gozée à la messe parois-
siale. Et c’est au rythme des ra et des
fla des tambours et des pas "r’doublès"
qu’ils traversaient Marbaix et descen-
daient "èl Tiène" du Bourg.

Les Compagnies des localités voisines
arrivaient simultanément. Quelques
instants avant le départ de la proces-
sion, l’ordre du défilé était déterminé
par la commission organisatrice
d’Ham-sur-Heure. La plus ancienne
Compagnie était placée en dernière
position, précédant immédiatement la
statue de saint Roch et le clergé. 
La messe terminée, le cortège s’ébran-
lait et toutes les Compagnies, suivies
par les porteurs de la statue du saint,
par de nombreux pèlerins et par 

A la recherche d’une Marche oubliée !
GOZÉE
(*) Extrait de " Le Vieux Gozée " de Jules Renard et publié par le Centre d’Histoire et d’Art  de la Thudinie 
avec les notes de Jean-Marie Horemans - Numéros 86/87 de juin/septembre 2005.
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Rue de Philippeville 104 • 6120 NALINNES
Tél. 071 215 033 • Fax 071 220 665 
(1km après le rond-point du Bultia - direction Philippeville)

FUSILS DE MARCHE - TROMBLONS - AMORCES ET POUDRE

HHeennrriiARMURERIE

— Fabrications de : Tromblons • Fusils • Haches pour sapeurs —

LOCATION DE FUSILS DE MARCHE ET TROMBLONS

Baïonnettes
Sabres • Briquets

COMPAGNIES : COMMANDEZ VOS POUDRES

le clergé, montaient la côte des bois de
Saint-Martin et de Baronbus (42), pas-
saient à Fleurenchamp (43) et aux
Faulx (44) et arrivaient, vers midi, aux
Trois Arbres qui ombraient la chapelle
dédiée à saint Roch (45). A chacune des
haltes, les Compagnies avaient tiré de
nombreuses décharges, mais "Aux
Trois-Arbres", une heure de repos bien
méritée était accordée aux soldats.
C’était du reste l’heure du casse-croû-
te; le ravitaillement était assuré et les
vivres servis, en plein champ, par nos
ménagères qui ne s’effrayaient aucu-
nement de la distance à parcourir en
vue d’apporter le dîner d’un époux ou
d’un fils. Les Compagnies rentraient
finalement à Ham-sur-Heure et
tenaient à honorer une dernière fois
saint Roch en défilant devant la petite
église qui lui est dédiée. Après une
dernière décharge, elles regagnaient
leur patelin respectif.
Comme les équipements militaires
avaient été pris en location pour une
durée d’un mois, nos Marcheurs en
profitaient pour faire une nouvelle sor-
tie, le lundi de la kermesse d’août, ordi-
nairement le dernier lundi du mois,
cette fois en vue de rendre les honneurs
aux notabilités de Gozée. A cette occa-
sion, nos ménagères réservaient 
toujours pour leur soldat un second
pantalon blanc, repassé l’avant-veille 
et d’une blancheur immaculée.

Les tambours, précédés du porte-
canne, battaient le rappel; l’adjudant
et les officiers s’amenaient.

Insensiblement, la Compagnie était 
rassemblée pour l’heure et à un
endroit désignés. On allait ensuite
chercher le major et l’effectif, alors au
complet, parcourait les rues du village
et ne s’arrêtait qu’en face des habita-
tions des personnages que l’on voulait
honorer. Dès l’arrêt et au commande-
ment de l’adjudant, pas une faute, pas
une erreur, pas un mouvement trop
rapide ni un pas à contretemps ! A tel
point que lorsque les tapins battaient
leur dernier roulement et que "le halte !"
était lancé, c’étaient quatre-vingts ou
cent statues que nous voyions figées
dans la même attitude. Le major
confiait alors son sabre au notable et
celui-ci commandait la décharge. 
Puis les Marcheurs, suffisamment
abreuvés et reposés, défilaient en bon
ordre pour aller répéter les mêmes
exercices un peu plus loin.

Il nous souvient que plusieurs soldats
montaient la garde, dans la soirée 
de ce lundi de ducasse, devant la
demeure des officiers et qu’à cette
occasion, certains joyeux drilles, parmi
les soldats, complotaient souvent
quelques bonnes farces à l’adresse 
de leurs camarades bénévoles. 
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Mais cette coutume fut abolie à la suite
d’un accident assez grave dont l’un de
nos concitoyens, Noé Dumont, faillit
être victime.
Faut-il rappeler au souvenir des
Gozéens quelques-uns de nos princi-
paux Marcheurs d’autrefois ? Citons
d’abord le sergent Emile Francq, dit
Minguau, qui paraissait chaque année,
majestueux, à la tête des sapeurs, l’air à
la fois modeste et triomphant, le torse
droit sans raideur, le jarret ferme, la
hache au poing, et ne quittant cette posi-
tion que pour se retourner vers ses hom-
mes, rétablir la cadence de la Marche ou
commander un mouvement nouveau.
Il était immédiatement suivi de ses qua-
tre fils, Edouard, Nestor, Aimé et
Arthur, costumés en sapeurs. Ce qui
amenait les loustics à prétendre que la
compagnie n’était jamais dépourvue de
liards, attendu qu’elle était constam-
ment précédée de cinq francs !

Parmi les personnes d’un certain âge,
qui ne se souvient du major Hennuy,
de l’adjudant Constant Tragnée à la
voix de stentor et, plus tard et successi-
vement, des adjudants Gustave et
Hubert Bayot ?

Depuis la Grande Guerre, aucune
initiative n’a été prise à Gozée pour en
revenir à une tradition qui n’existe
plus qu’à l’état de souvenir. �

(39) En réalité la Saint-Roch d’Ham-sur-
Heure n’a rien à voir avec l’Assomption
de la Vierge fêtée le 15 août. Saint Roch
est honoré par l’Eglise le 16 août et la
Marche du Bourg a  lieu à cette date si
c’est un dimanche, ou le dimanche qui suit.

(40) Les soldats, c’est-à-dire ceux qui, à la
suite du tirage au sort, avaient effectué 
un service militaire de trois ou quatre ans.

(41) Caparaçonné, revêtu d’un caparaçon 
(et non d’une carapace), doit être compris
ici dans le sens métaphorique 
de (joliment) harnaché.

(42) Etymologiquement Baronbus signifie 
le bois du Baron et il est donc pléonas-
tique de dire ou d’écrire le bois 
de Baronbus.

(43) Fleurenchamp est certes une étymologie
poétique, mais il s’agit en fait de
Florenchamp, c’est-à-dire, plus prosaïque-
ment le champ de Florent. 

(44) Faulx signifie les hêtres (du latin fagus
qui a aussi donné les toponymes Fayt 
et Fayat, lieux plantés de hêtres).

(45) L’auteur se trompe car cette chapelle n’est
pas dédiée à saint Roch mais bien à Notre-
Dame de la Victoire qui ne fut guère favo-
rable à Napoléon. En effet, l’Empereur
passa à cet endroit pour rallier Waterloo.

SOCIETE ANONYME

Rue de Moncheret 28 • B-6280 ACOZ (Gerpinnes)
Tél. 071 501 043 • Fax 071 504 673

E-mail : imp.guillaume@skynet.be
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Cassettes vidéo
- La Marche Sainte-Rolende de Gerpinnes
- La Marche Saint-Walhère d’Hemptinne
- La Marche Saint-Pierre de Florennes

1 cassette : 10,00€ (+ port)
2 cassettes : 15,00€ (+ port)
3 cassettes : 19,00€ (+ port)

Jusqu’à épuisement du stock

A saisir

Prix du CD audio : 10,00€
Souscription : 
- sur le site du musée : www.museedesmarches.be
- chez le secrétaire Erik Vandeloise - 0496 047 110

CD à réserver avant le 31/01/07 • Tirage limité !

Concert du 20e anniversaire du Musée

CD
en vente
au prix
de 15€

CD audio 
de Batterie

Réédition en DVD des cassettes vidéo
- La Marche Sainte-Rolende de Gerpinnes
- La Marche Notre-Dame de Walcourt
- La Marche Notre-Dame de Lumière de Virelles
- La Marche Saint-Walhère d’Hemptinne
- La Marche Saint-Martin d’Aiseau

Prix : 20,00€ le DVD (+ 3 € de port)

Nouv
eau

Nouveau

Les DVD, CD et cassettes vidéo sont en vente au musée : J.-P. Lamort 0474 61 46 44
ou chez le trésorier : Pierre Bancu 071 38 20 53  • Compte 206-0259101-83 (asbl Musée des Marches)
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Le 26 août 2006 à Cerfontaine, François Moreau, tambour dans de nombreuses Marches 
de l'Entre-Sambre-et-Meuse, a épousé Céline Bultot, cantinière de la batterie des Rouges à Florennes.

FABRICATION D’ARMES D’EMPIRE

— PIÈCES D’ÉPOQUE —
RESTAURATION D’ARMES ANCIENNES

Gustave VASSAUX
Rue Commune Estienne 2 • B-6230 THIMEON (Pont-à-Celles)

Tél. 071 352 384

B U R E A U  D E  C O U R T A G E

COLLIN-PAREZ

Rue Marin 3 • B-6200 CHATELET
Tél. et fax 071 387 654

ASSURANCES - PRETS - PLACEMENTS
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Depuis sa première participation en
1936, il n’a jamais manqué à l’appel de
la procession. Ce Marcheur, fidèle,
simple, dévoué, a consacré beaucoup
d’années à la Compagnie Sainte-
Rolende des Flaches.

C’est donc avec une vive émotion, que 
ce 4 juin dernier, nous avons pu 
l’observer lorqu’il a reçu sa médaille
pour sa 70e année de Marche.

Marcel LAURENT,  pendant ces
septante dernières années, a
œuvré au sein de la Compagnie
Sainte-Rolende des Flaches en
tant que président, officier, tam-
bour-major, et actuellement sapeur 
et, nous l’espérons, participera
encore à de nombreuses «Sainte-
Rolende».
Nous tenons à te féliciter pour tes sep-
tante années de marche, car tu es pour
tous tes amis Marcheurs, un exemple
à suivre, un homme humble et respec-

tueux de la tradition. 
Nous te donnons d’ores et déjà rendez-
vous l’année  prochaine. �

Déjà 70 ans !
Amicalement, tes amis les Marcheurs

Confection
sur mesures
de costumes
militaires
0498 26 96 72
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du bureau pour l'organisation de la
nouvelle saison en cas de changement
de ses membres lors d'une élection. 

René Gheys rappelle longuement l’his-
torique des problèmes rencontrés dans
l’utilisation de la poudre lors de la sai-
son 2005 ainsi que des contacts que
nous avons eus avec l’usine Nobel et
les armuriers pour y remédier.  

La période hivernale a ainsi permis de
faire entendre nos doléances et de par-
ticiper aux essais du nouveau produit
qui sera fabriqué et vendu pour la sai-
son 2006.  Il n’en demeure pas moins
que la poudre reste toujours un pro-
duit dangereux et que toutes les règles
de sécurité restent d’application,
notamment celle de ne pas mélanger
des poudres différentes.  

Une évaluation de l’utilisation de la
nouvelle poudre pendant l’année 2006
sera entreprise durant la saison hiver-
nale 2006/2007.  A cet effet, les délé-
gués de toutes les sociétés sont invités
à informer le comité exécutif de toute
observation sur ce sujet. �

Ce sont les représentants de  70 socié-
tés qui ont répondu présents à cette
assemblée printanière où Fosses,
Dourbes et Malonne sont excusées.
C’est une somme globale de 19.838 €
qui sera distribuée aux sociétés qui en
ont fait la demande au titre de subsi-
des 2005. Information sur le nouveau
règlement de police administrative en
usage dans les sept communes de l’ar-
rondissement de  Philippeville : il y est
nettement rappelé l’obligation faite
aux officiers des Marches de veiller à la
sécurité.  Nouvelle loi sur les armes :
une information nous est donnée par
Fernand Antoine dont il ressort que la
ou les modifications apportées dans la
nouvelle mouture sont toujours inopé-
rantes dès lors qu’il n’existe aucun
arrêté d’exécution de la dite loi.
Abonnements à la revue : la proposi-
tion d’augmentation de la cotisation
abonnement est adoptée par l’assem-
blée et le montant annuel à partir de
2007 s’élèvera à 8 €.

La proposition de report des élections
statutaires annuelles à l'AG de novem-
bre est effectuée pour faciliter la tâche

Assemblée Générale du vendredi 7 avril 2006 à Fromiée

par Marc BLAIMONT et René GHEYS

Route de Philippeville 314 • B-6001 MARCINELLE
Tél. 071 470 929

Spécialiste du vêtement de travail
Pantalon de Marcheur à partir de 15 €

HALLOINTHALLOINT
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Messieurs Michel Derenne, René
Gheys et André Sainthuile, membres
sortants et rééligibles au sein du comi-
té exécutif sont ensuite réélus pour une
durée de six ans.  

Un projet de remplacement du dra-
peau de l’Association pour vétusté du
précédent est en gestation depuis 2004.
Le nouveau drapeau sera pratiquement
le même que l’ancien, la première face
représentant les clochers des églises des
Marches affiliées en 1960 tandis que
l’autre face représentera les nouvelles
Marches qui ont vu le jour après la
conception du drapeau précédent.  

Après quatre déplacements chez 
le fabricant pour les corrections des
épreuves, de nombreux mails et coups
de téléphone échangés, on peut dire
maintenant que la phase finale est en
route à l’atelier Waelkens. 
Le nouveau drapeau sera confection-
né pour durer plus longtemps que 
ses prédécesseurs, tout du moins nous
l’espérons et si le planning est tenu,
nous devrions en prendre livraison 
en mars 2007. �

C’est devant les représentants de 
69 sociétés que s’ouvre cette assemblée 
et quatre sociétés sont excusées :
Chamborgneau, Dourbes, Malonne et
Marbaix-la-Tour.  Les vérificateurs aux
comptes 2006 sont désignés : Marc
Samson de Biesmerée et Erik Vandeloise
de Virelles.  

Le président Michel Piérard va rappe-
ler les divers incidents et accidents qui
ont malheureusement émaillé la saison
qui se termine.  Il invite l’ensemble des
sociétés affiliées à se mobiliser pour
davantage de sécurité encore à l’avenir.  

Diverses propositions seront émises
par l’assemblée sur ce sujet et notam-
ment la possibilité d’adopter un code
de bonne conduite ou d’organiser des
séances d’apprentissage au fonctionne-
ment des armes et au tir.  En clôture, le
président ne manquera pas de rappe-
ler à tous la permanence de  la dange-
rosité de la poudre.  Des félicitations et
des remerciements sont ensuite adres-
sés à Erik Vandeloise, coordinateur des
festivités du 20e anniversaire du
musée, pour la qualité de son travail.

Assemblée Générale du vendredi 17 novembre à Gougnies

par Marc BLAIMONT et René GHEYS

Rue Ste-Geneviève 23
B-6460 CHIMAY

Tél. 060 21 13 31
Fax 060 21 28 95

E-mail :
leleux@autocariste.com

14 cars
de

8 à 88 places
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Photos souvenirs

Qui ?  Quand ?  Où ?

Transmise par Maurice Jacqmin

Marche Saint-Roch et Saint-Frégo d’Acoz-Centre 1951 et 1952 :
René François, porte-drapeau de la Fanfare Royale d’Acoz et sergent-sapeur.


